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XX. nous arrivent, a jouta madame Dor-
villiersi e» levant les yeux ver@ un

Le sentimnt profond de douleur portrait de .Totiphine qui se trouvait
que lit mort (le Joséphinme avait causé dans le petit salonî.
il Etile Dorvilliers et à sta fiamille, -Et quelles sont ces nlouvelles?
sains rien perdre do sa tendresse, finit demanda le vieux monsieur Dorv'il-
pe~u à peu niéaanmnoins, grâce tit temps, liers eu s'aîppuyant sur Ba cluinle pour
par devenir moins âpre et moins é-couter plus coannoulémen.t.
liner. Après deuxi années, il n'était Le docteur Delloye s'accouda sur
plus qu'iun souvenir mélancolique Soli fauteuil, et les deux enaflats se
qlui revenait souvent apparaitre à groupèrent devant Eanile.
leur mémoire commie les vagîtes doit- "D'abord, voici les p)ertes que j'Ili
leurs d'miae cicatriee viennent rapi. éprouvées coinfl)ltemnit réparée1s
peler une ancienne blessure. Ainsi ina p)etite f'ortune se trouve libre et
1,'a voulu lit Providence, polir adoucir dans lui état auissi prosp)ère que je
le fiardeaiu pestat (fie les souflIrances palisse l'esp)érer.
imposent à l'homme depuis le jotir oit -Le Seigneur t'a boni, parce que
il p)erçoit sa première tuseiuq'h tii mérites ses bénédictions, ", inter-
montent oit le dernier soupir s'exhale rompit inadaitmne Dorvillier8 e»t lui
<le soit sein. Si chaicunes de ces tendant ses mains sexa-gé,iniresi qu'il
sioîîfli'ances gardait leur désespoir couvrit (le baisers. Tîtérèse passa
dlaits toute soit énril'existence soni bras sous le bras de sont mari ; le
humaine nie serait plus, qtt'mîi longs cri vieillard battit (les mains ; le dotur
de douleur. Mais le miiséricordietux l)cllove jota unîe exehumualiitoni dle hou-
père dles hommes al laissé touiler sur hQr e es petits enfants se rýjouireîit
eux, (le ses mains pufissantes, deux <le la oie géaméraîle, salis en comnpren-
présents divins qui conisolent et soui- dre les Illotilk.
lagenit :l'espérance et l'oubli ; Pl'obli, "Ce n'est pas tout, reprit HEmile '
qui 6te aut souvenir lat douleur dui dont li physiononiei s'animîait de plus
passé ; l'espérance, qfui dégiise sous (-it plus ; j'ai encore nue auir' lion-
des fleurs les sotifl*raiuaces (le l*avenir. velle à volts apprendre, unae nouvelle t

Donce, quoique tous les jours et presq ue aunssi bonne que celle-ci.
pour ainsi dire à tous les instatuts, le -Et laiquelîle ?
nomn de Joséphinie se trouva suir les -Parle donc, Eaniilo
lèvres de Thiérèse et de sont niari, -Mon fils, qu'est-ce que cela peut-
quoique mnadamie l)orvilliers nie par- être ?
lâ%t jaluaait de sui fille sanis que ses -Dlis, papa, <lis papa
ycux s'emnplissenat de larmes, le calmne, J -li instant ... Comnme vous me r
sinion le bonheur, tavait rep:art 1aîî pressez.c
la maison d'Emnile Dorvilliers. Le .Vouts allez revoir bientôt d'ait-temps, grâce aux sages réforines et à ciens amis, des personines que vous
l'activité laborieuse-dut nîégocianait, v aimnez.
avait de mêmne ramenlé l'aisance,. t<4 -Franîçois 'Muller et sa femme ?i
poil à peul Chacune des priv.itioltîs 1112-1 -Noi, je nie vous aînîonçerais pnis
posées par la nécessité disparaissait leur arrivée comme une nouvellei
pour litire place tiu bien-être qu'elle Iinaatteîî<lue ; nous les voyons presqlue
avilit supprimé. Eîîfin François Ml-tous les mois, pisque les intérêts de
]er aivait lacé dans ses buireaux, à Franîçois l'aîîîénent ici f'réqîueîmnnelît ... '
Paris, Edouard Desvigîîes qi, par ce Voyons; vous ne. devinez poinit ? ...
moyen, pouvait subvenir hionorable- Jtrois personnes que vous imîmez, que
ient à l'existenîce dle sa flemmue et vouts chérissez, que vous :n'avez point q

flaire oublier, par sa conduite régui- Ivutes depuis près de six ns 1
lière et soli traîvail inlatigable, 'les -tLfille Blanche ! (

imprudences et les lauîtos qu'il avait -Georges! 1
commflises. -]et notre petite cousine, ajou- r

Un soir, Emnile venait de s'acquitter tèrent les enfants Oh! quel bonheur!
<le la dernière somme qu'il devait aux comme nouns atllons jouer avec elle s
négociants dont le généreux secours -Je reçois à l'inistant la lettre qui r
luii était venlu si lovaleuleuit eln aide, vous cause tant de joie, coiinna s
deux aunlées auparavant; c'était un Eînile, dont la nlouvelle produisait
résultat inespéré et qu'il était lonun fe si vive sensation sur l'auditoire. t
d'attendre si tôt. Aussi la satisfaction Georges arrive d'Amérique avec sa 1
rayonnait-elle sur soit visage, lorsqu'il femmine et soni enfinit. DWbarqué de-f
vinit retrouver sa fennetses eu- puis quatre jours à Dunkerque, nouns 0
flints qui Yattendlaiemt pour souper l'embrasseronIs demain.
avec soli père, su1 mère, et le vieux -Et nous lui ferons lbonnte récep,- 4
docteur Dellove. tioîî! s'écria-t-ont de toutes parts. e

Il Emile a quelque bonne niouvelle t
à nous annioncer, dit Thérèse en se
penichant poui presenter sont Iroit Le done n ot de l'annionce. l)anq une (nux baisers de soit mari. Je lis cela v'ille des EU.:as (le l'Oues't, 111 biloai: jr *
<lans ses yeux. atie à Vpendre: 1 Des pieîrres plî'Ï.iolsases

-Nous avons ussez subi d'épreuves et luii brillent commuiie lcs larum d'uneio 0
alléres pour que des *Jours heureux jcn etmil ."

LE VEUVAGE DE MA TANTE.

Suite et 1,.

Mais son1 soupir avait trouvé de
l'écho; il venait de retentir derrière
elle distincet et prolonge-. Elle tolirii
li tète <le niouveau. N'avant rienl
découvert, elle attribua ces bruits aiti
vent qui pénîétrait salis doute danîs le
corridor par quelque fenêtre mal
jointe, et elle aillait enfermer sa der-
nière boucle de cheveux dans nue
paîpillotte lorsqlue tout à coup l'iun
(les veuix dii p)ortrait de mon oncle
s'anîina d'unm regaîrd étraaîîire.

C'était danus la glacè, a.>ùle portrait,
auquel elle tournait le dos, se reflétait
directemenit, qu'elle avait aiperçu ce
regard. Un phénomne aussi sini-
.-ulier lie bissna pas de l'étonnler., et,
pour s'assurer du fiait, elle aipputva ti
inîstantt sit tète sur une de ses umains,
et regarda le portrait à travers ses
diîits l égèrement écairtés, taîîd is qlue,
le l'autre maîin elle il I plaîçait uit liain-
benau et eni faisait tombher la lumière
l'aplombl sur l'Seil suspect.

L'oil ainîsi frappé S'agvita un instanat
mrefl « taiîit lit lumière, putis il se voilà

ont. il coup, commne offusqué de 8al,
!atrté trop vive pîar titi cligilemeiat
lite ma tanîte crut récoîînaitre et qui1
taiit 'aunilier à mon oncle lorsqu'il
~rouaiit av'oir' à se plainadre de sa
'enie.

Mi tanîte pâlit, et un frisoi dle ter-
eur lat parcourut des p)ieds8 à lat tète,
~ar elle se trouvait seule et trop
~loiuiîée de ses domiestiqutes pour
iu'îîs p)ilseiat répondre àI Soli aippel.
maiJs sont efl'roi Fut court. C'était,

aous l'tavons dit, tile damne résolue,
[ont les nerfs étaijent solides et lepi
iositifl.

Elle se leva ent fredonniant u air
lune voix assurée, sauisit le flambeaut
'aie main f'ermne, emi dépit d'Ill'

ýegard f'oudroyanît que liii lainça, le
>ortmaît, et &e dirigea vers lit porte
Wuelle ouvrit brusquement. Puis, se

irécipitaînt dans le corridor, et <le là
.lts l'escalier, elle tombla cQmine li
oudre au milieu de ses domestiques,

étnsdamls la cutiine, les anima des
mrinliers objets qui lui tomtbèrenit

eus la inainà, et se mettant à leur tête,
<'prit couragesemnt le ceninii de
a chambre à coucher.

Bien, (file levée à la *hâte, sa petite
roupe avait uni air respectable et
.lisanît bonnte contenmance. Seule, lit
onmne de chambre, qui n'avait pas
~sé rester danms la cîîisiiîe, trahissait
oia ell'oit eii respirant des sels et el,

démssim<liîa faî-,0îî lamentable.
-C'est tua revenant ! s'écria-t-elle

eut à coup.
-un, revenant ! répliqua ina tanlte.

L'u nair indignmé. S'il ose se montrer,
e luti tords leý cou sanis miséricorde.

Puis, pénétrant dams sa chambre,
,ù tout se trouvauit dans l'état où elle
lavaiît laissé', et montrait le portrait


